Tu es la Sentinelle, un homme libre, sans attache. 


Les tiens furent autrefois régis par le Codex Cumanicus. 
Depuis vos sitch, (camp retranché) vous avez défendu la terre. 
Vous étiez le guet, les Voïsko, (territoriaux). 

Ta sotnia (unité de combat) est réduite à portion congrue. 


Toutefois tes aspirations sont immenses. 


AHapxhñ-MaMa CEIHOB CBOUX NHOOUT 


KOHH BÉPCTEI PBYT HAMËTOM, 
Ham c8060o4a aopora, 
Uepe3 npope3b nyneMêTa 


A uUuy B nBinU Bpara. 


Mpunes: 

AHapxus-MaMa CHIHOB CBOUX NHOOUT, 
AHapxus-MaMa He NPOAACT, 
CBUHLIOBBIM AOKAËM Bpara npUrOnYyGUT, 


AHapxua-MaMa 3a Hacœ! 


SacTPOUY OTHËM KAHKASIEHEIM, 
Kak noGnuxe noanyLLy. 
Huuero B Got He Xanb MHe, 


Hu o 4ëM a He rpyLuy. 


Tonbko paaytocE y6oHoù 
Cune moero apyXka. 
BuaeTk a MOrY CHOKOAHO 


TonbKO MéPTBOTO Bpara. 


https://voutu.be/yBFohkéyybQ 


version punk 


https://voutu.be/YwEQQGtUV4 


version française 


CMEP7» 


BCIM, XTO HA NUPHLLIKOA] 
AOBYTbA BIADHOCTI 
TPYAOBOMY AIOAY. 


Little Hô Chi Minh Ville est une terre Zaporogue. 


Tu suis la voie tracée par Hecrop IBaHosnu Maxo et engendrer une 
Makhnovchtchina qui rejettera aux fossés les Vietmin et les Khmer 
Rouges, libérer le peuple des rignières avec pour devise "mort aux ennemis 
des travailleurs libres ! ». 


Les soviets présideront à cette libération. 


Vive l'anarchie ! 


Notre commune agraire était la cellule vivante, économique et politique de 
notre système social. Ces communautés n'étaient pas basées sur l'égoïsme 
individuel mais reposaient sur des principes de solidarité communautaire, 
locale et régionale. Ainsi, de la même manière que les membres d'une 
communauté se sentaient solidaires entre eux, les communautés se 
fédéraient entre elles. Notre pratique, en Ukraine, démontra que le 
problème paysan avait des solutions différentes de celles qu'imposait le 
bolchevisme. Si notre pratique s'était étendue au reste du pays, on n'aurait 
pas vu se créer la néfaste division entre la campagne et la ville, on aurait 
évité les années de famine et de luttes inutiles entre paysans et ouvriers. Et, 
ce qui est plus important, la révolution aurait crû et se serait développée 
selon des voies très différentes. On a dit, contre notre système que, s'il a pu 
se soutenir, c'était parce qu'il se basait sur des assises seulement paysannes. 
Ce n'est pas vrai. Nos communautés étaient mixtes, agricoles-industrielles et 
même quelques-unes d'entre elles seulement industrielles. Tous, nous étions 
à la fois combattants et travailleurs. L'assemblée populaire était l'organisme 
déterminant et, dans la vie militaire, c'était le Comité de guerre composé 
par les délégués de tous les détachements guérilleros. Il s'agissait, en somme, 
de faire participer tout le monde à l'œuvre collective, d'empêcher la 
naissance d'une caste dirigeante qui monopolise le pouvoir. Et nous l'avons 
obtenu. Parce que nous avons réussi et que nous étions un démenti aux 
pratiques bureaucratiques bolcheviques, Trotsky, trahissant le pacte entre 
l'Ukraine et le pouvoir bolchevique, envoya l'Armée rouge pour nous 
combattre. 


